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Il se fait tout à tous, et évite avec soin l’étroitesse d’esprit 
et le parti pris, pour ne pas rebuter les bonnes volontés qui vien­
nent à lui.

5. Enfin le zèle, tout ardent qu’il puisse être, doit, dans 
ses manifestations, se tempérer de discrétion et de patience.

L’âme a ses pudeurs qu’il faut savoir deviner et respecter; 
et la moindre maladresse de la part de celui qui la manie risque 
de la fermer à tout jamais.

De plus, ce ne sont pas les hommes, c’est Dieu qui fixe 
l’heure de la grâce et de la conversion. Cette heure, l’apôtre 
doit savoir l’attendre sans hâte et sans impatience.

Il

1. L’apôtre agit sur les âmes par la parole : “fides ex au- 
ditu.” C’est par le sens de l’ouïe que nous vient la foi.

Mais ce n’est pas le talent qui opère les conversions. Ré­
duit à ses seules ressources, il ne fait que provoquer une admi­
ration stérile.

Ce n’est pas davantage la discussion, si serrée qu’elle soit, 
qui fait accepter la vérité religieuse. Le seul résultat auquel elle 
puisse prétendre, c’est, chez un esprit prévenu, de faire tomber 
les préjugés qui barrent le chemin de la foi. Ses résultats sont 
plutôt négatifs.

2. Le secret de l’efficacité d’une parole apostolique est 
ailleurs.

La seule éloquence qui convertisse, c’est “l’éloquence sans 
phrases” d’une profonde et ardente conviction.

Et, de même, la preuve la plus impressionnante qui soit en 
faveur de la religion, c’est celle qui se dégage d'une vie qu’anime

ardente foi.
Rien n’est de nature à provoquer chez les âmes distraites 

assoupies le trouble salutaire qui les met sur le chemin de

une

ou
la vérité, comme la rencontre d’un véritable apôtre.

3. Mais pour que s’opère cette mystérieuse transmission de 
vie d’une âme à l’autre, la parole n’est pas nécessaire.

L’âme de l’apôtre se traduit au dehors moins par des mots 
que par des actes.

L’exemple est la meilleure des prédications ; et le rayonne­
ment discret et paisible d’une vie intérieure intense, le plus ef­
ficace des moyens d’apostolat.

“Virtus de illo exibat”, une vertu s’échappait de lui, est-il 
dit du divin Maître. Ce mot de l’Evangile peut s’appliquer à 
tout disciple digne de ce nom.

Quoiqu’il fasse, sa foi transparaît à travers ses oeuvres et 
édifie ceux qui sont les témoins de sa vie.

4. Au reste, l’apôtre n’a pas à se préoccuper de mesurer
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